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CLAIRE DUPRE LA TOUR 

Cinema sans F rontieres / 
Images across Borders 

Aspects de l'internationalite dans le cinema mondial 1896-1918. 
Deuxieme Colloque International de DOMITOR, Lausanne, 

29 juin - 4 juillet 1992 

Du 29 juin au 4 juillet 1992, DOMITOR, l'Association internationale pour le deve­
loppement de la recherche sur le cinema des premiers temps, a tenu son second collo­
que international biennal. L'Association prevoit dans ses statuts, en effet, l'organisa­
tion d'un colloque tous les deux ans se deroulant en alternance sur des continents 
differents. 

Apres celui de Quebec en 90 «Cinema des premiers temps et religion»1 a l'Uni­
versite Laval, le colloque 92 «Aspects de l'internationalite dans le cinema mondial 
1896-1918» a ete organise par Fram;:ois Albera et Roland Cosandey, assistes par An­
dre Chaperon et par un groupe d'etudiants en Histoire et Esthetique du cinema, avec 
la chaire d'Histoire et Esthetique du cinema de l'Universite de Lausanne et la 
Cinematheque Suisse. Les organisateurs ont reunis les conditions optimums pour le 
bon deroulement et la qualite de cette nouvelle rencontre. 

Avec une teile collaboration cette manifestation a une fois de plus temoigne de 
cette alliance fructueuse entre chercheurs et archivistes, historiens et theoriciens du 
cinema favorisant les «echanges d'informations, connaissances conjuguees de la prati­
que et de la theorie, du poetique et du scientifique, du Musee et de l'U niversite» dont 
Freddy Buache, Directeur de la Cinematheque Suisse, souligne l'importance dans la 
plaquette du colloque. 

Par ailleurs, cette association a permis d'offrir aux participants au colloque, mais 
aussi aux Lausannois, la possibilite de decouvrir des films rarement montres. 

Le programme remarquable des films, au nombre de 106 - courts, moyens et 
longs metrages -, a ete representatif du travail de restauration des onze archives euro­
peennes et nord-americaines qui ont mis leurs copies a la disposition de la Cinema­
theque Suisse a l'occasion de cette manifestation. 

La encore la collaboration des archives au niveau international dans le cadre de 
rencontres reunissant des chercheurs, historiens, archivistes et theoriciens a ete large­
ment appreciee. 

Ainsi, apres les adresses de bienvenue du Doyen de la Faculte des Lettres, Claude 
Berard, de Fran~ois Albera et du President de DOMITOR, Andre Gaudreault, la soi­
ree inaugurale a-t-elle ete ouverte par une allocution de Raymond Borde, directeur de 
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la Cinematheque de Toulouse. Raymond Borde a plus particulierement parle de la 
necessite de l'ouverture des archives aux chercheurs et aux historiens et de l'incon­
tournable cooperation entre institutions avec l'apport de la recherche, notamment 
universitaire, pour la sauvegarde, la recherche des films primitifs et «l'exploration de 
leur patrimoine». Il a mis l'accent sur le caractere fondamental de ce type de travail, 
par essence independant des demandes mediatiques qui ont tendance a detourner les 
cinematheques de leur vocation premiere. Il a rappele la contribution du travail se­
rieux de DOMITOR a l' ouverture des collections pour la periode du cinema des pre­
miers temps et a «une conception moderne de l'accueil des chercheurs». 

Cette allocution a ete suivie par celle de Roland Cosandey qui a presente la Col­
lection Joye - Bfile 1905-1914 - du National Film Archive (Londres) comme reflets 
de l'internationalite du cinema de l'epoque, introduisant non seulement la projec­
tion, ce m&me soir, de 14 courts mfarages de cette collection mais aussi la thematique 
qui allait sous-tendre les quatre jours de rencontres et d'echanges. 

La soiree inaugurale de ce deuxieme colloque de DOMITOR a ainsi donne le 
ton a ces rencontres qui se sont poursuivies les quatre journees suivantes, avec un au­
ditoire de 40 a 60 personnes en moyenne, au rythme quotidien de six allocutions sui­
vies chacune d'un debat, a l'Universite de Lausanne, et en soirees, a la Cinematheque 
Suisse, de projections de films, des premiers temps bien sur, presentes par les Confe­
renciers et faisant echos aux themes des allocutions. 

Les films presentes chaque soir, accompagnes au piano par Günter A. Buchwald, 
pour la plupart restaures, etaient regroupes par themes. 

Ont ete montres notamment une partie de la collection de l'Abbe Joye -Natio­
nal Film Archive (Londres)- qui avait reuni a l'epoque des films de plusieurs pays; des 
productions Lumiere 1896/97 provenant du Fonds Lavanchy-Clarke, -collection Lu­
miere du Fonds Lavanchy-Clarke, Archives du Film (Bois d'Arcy, France )- axees plus 
particulierement sur le reportage a l'etranger : en Russie, en Allemagne et en Suisse; 
une production italienne Itala Film de 1912 pour l'Allemagne dans une tres belle re­
stauration en couleurs du Nederlands Filmmuseum (Amsterdam); des productions 
fran~aises et des slapstick californiens Pathe et Keystone; des productions Pathe Fre­
res a l' etranger; une copie de L' ASSASSINAT DU Duc DE GursE; deux longs metrages 
produits par le Danemark et realises par des auteurs allemands des annees 10 ... 

Outre le plaisir qu'elles ont procure au public, ces programmations ont permis 
aux orateurs d'illustrer leurs conferences d'exemples vus par tous. Les conferences 
ont ete donnees par vingt huit chercheurs de haut niveau (clont une bonne partie de 
nouveaux participants par rapport au colloque precedent) representant dix pays dif­
ferents - sept intervenants venants des U.S.A, quatre d'Allemagne, cinq de France, 
trois du Canada, trois d'Italie, deux des Pays-Bas, deux de la C.E.I., un de Grande 
Bretagne et un de Belgique. Si cette internationalite des chercheurs, identite m&me 
du travail de DOMITOR et de la recherche plus generalement, allait de pair avec le 
sujet du colloque, le theme de l'internationalite correspondait aussi a la periode que 
couvre DOMITOR: celle du cinema des premiers temps -1895-1914-, periode 
particulierement intense en echanges avec le debut de la generalisation des voyages, le 
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gout pour l'exotisme, l'impulsion de la colonisation, l'expansionnisme des firmes in­
dustrielles et commerciales, l'affirmation des relations internationales au niveau poli­
tique ... 

Peu de communications ont explicite leur cadre epistemologique, elles se sont 
cependant toutes referees implicitement a la demarche historique. D'une grande qua­
lite, elles ont aborde le sujet SOUS des points de vue varies montrant non seulement la 
multiplicite des materiaux utiles a la recherche sur le cinema des premiers temps, {ar­
chives filmiques, bien sur, mais aussi archives des fabricants de pellicule, affiches de 
compagnies de chemins de fer, cartes postales, reglementations douanieres, .... ) mais 
aussi la necessite de mettre en perspective l'histoire du cinema en faisant appel a d'au­
tres disciplines, prenant ainsi en compte les donnees economiques, politiques, techni­
co-commerciales, industrielles ... 

Les vingt cinq conferences Ont traite le theme de l'internationalite SOUS divers 
angles, allant des conditions de production aux influences internationales avec un de­
veloppement particulierement interessant sur la notion d'influence, en passant par la 
distribution et la diffusion, les donnees materielles de fabrication de la pellicule, 
l'utilisation de l'internationalite a des fins commerciales ... , montrant les aspects in­
terdisciplinaires de la recherche. 

Il serait bien long de faire un compte rendu exhaustif de toutes les communica­
tions clont la parution des textes est prevue pour l'automne 1993.2 Ayant traite le 
theme selon des entrees methodologiqu~s diverses et souvent croisees, elles peuvent 
&tre classees en cinq items selon les points de vue majeurs qui les ont sous-tendues: 1) 
l'histoire politique, economique, technique et des industries; 2) l'histoire des expor­
tations et importations dans le cadre des relations internationales; 3) la question de la 
specificite esthetique nationale; 4) celle de l'influence et enfin 5) celle de l'universalite 
ducinema. 

Les interventions prenant en compte le cadre de l'histoire politique, economi­
que, des techniques et des industries ont ete nombreuses. 

En ce qui concerne la penetration d'une cinematographie nationale dans un au­
tre pays, Aldo Bernardini - «Importance methodologique et problematique de la 
recherche filmographique sur le premier cinema italien» - a demontre que l'entree 
du cinema fran~ais aux USA ou en Italie avait ete une des conditions de l'essor de la 
firme Pathe; sur le m&me theme, Henri Bousquet a parle des «Sujets internationaux 
dans la production de la Societe Pathe Freres {1896-1918)» - Richard Abel - «The 
Interrelations Between French and American Film Melodrama Before the First 
World War» - a examine notamment les differences de propos developpes dans cha­
cun des deux pays selon sa situation a cette periode: aux USA regne l'optimisme des 
happy-end et des films moralistes, le cinema fran~ais, lui, reste ironiquement pessi­
miste. 

Certains cas Oll un cinema national a rendu compte d'un evenement de politi­
que exterieure ont ete etudies. Guido Convents - «Des images non-occidentales au 
coeur de l'Europe {Belgique 1896-1914)» - a explique l'importance de la circula­
tion de l'information sur les colonies d'Afrique centrale et notamment sur le Congo 
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en Belgique Oll le cinema s'est developpe tres rapidement. Richard Abel mais aussi 
Charles Musser - «European Film Propaganda in the United States (1914-1918)» -
ont parle de la guerre hispano-americaine et du conflit de 14-18 pour lequel Charles 
Musser a souligne la demande des allemands de censurer les films montrant aux USA 
la lere guerre. Remarquant l'importance de la logique du developpement industriel 
et technico-commercial, Thierry 1.efebvre - «Evolution de la distribution du film 
en France durant la premiere guerre mondiale» - s'est interesse aux differences des 
politiques douanieres en France et aux Etats-Unis et s'est penche sur les nombreux 
documents des archives nationales fran~aises sur la periode. 

1.e contexte economique et politique et la mise en relation du cinema avec l'in­
dustrie chimique ont ete abordes dans les interventions de Carlos Bustamante -
«Early Motion Picture Filmstock - An International Interdependency» - qui a etu­
die les differences des strategies d'Eastman et d'Agfa pour le contr&le du marche de la 
pellicule en Europe (notamment l'invention strategiquement retardee de la pellicule 
non-flamme), et de Marie et Jacques Andre qui ont presente: «La prospective inter­
nationale de la Cinematographie Lumiere: son evolution, ses ambigui"tes 
( 1_894-1900)». 

1.e theme a ete mis en relation avec l'essor de l'industrie alimentaire et de l'ex­
ploitation des machines automatiques par Martin Loiperdinger - «La diffusion du 
Cinematographe Lumiere en Allemagne par Stollwerck S. A. Cologno, - qui a sou­
ligne le r&le de la societe Stollwerck dans la diffusion du cinematographe en Alle­
magne. 

L'usage social du cinema et ses rapports avec le developpement des industries du 
tourisme en Europe et aux Etats-Unis (r&le de l'agence Cook) ont ete traites par Tom 
Gunning - «The World Within Your Reach: Early Cinema and the World Tour» -
qui a mis les films de voyage en relation avec le developpement de la photographie et 
du film prives et de la carte postale, et par David 1.evy - «Ethnic Stereotypes and the 
Travelogue in the Early American Cinema» - qui a presente l'essor du cinema de 
voyage (permettant notamment de depasser le probleme des langues etrangeres). 

La plupart des communications ont mis l'accent sur le contexte de l'histoire des 
relations internationales a travers l'etude des exportations-importations d'un pays 
producteur vers un pays recepteur. Richard Abel, Aldo Bernardini, Henri Bousquet, 
Guido Convents, Tom Gunning, Thierry Lefebvre et Charles Musser ont pris en 
compte ces aspects. 

La logique des flux marchands et des techniques commerciales en decoulant ont 
ete plus particulierement mises en perspective par Riccardo Redi - «Cinema italien 
1909-1920: l'expansion et le reflux» - et Leonardo Quaresima - «L'Autorenfilm 
allemand: un cinema national produit par des societes etrangeres (1913-1915)» -
qui indique que le cinema national en Allemagne etait le fruit d'une politique inter­
nationale des producteurs et qu'il est par consequent problematique de delimiter ce 
qui est national ou non. n prend plus particulierement l'exemple des adaptations 
d'oeuvres litteraires a l'ecran. 
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Les phenomenes d'interrelations et de reception ont sous-tendu les presenta­
tions d'Andre Gaudreault - «Les debuts du cinema au Quebec et la problematique 
de l'internationalite du cinema des premiers temps» -, d'Heide Schlüpmann - «lta­
lian Cinema in Wilhelminian Germany - Reception and Influence» - qui remar­
que entre autres la predominance d'histoires d'erotisme et de violence mortelle tra­
versant l'art esthetisant de la fin du siede et notamment le lien entre k.itsch et mort, 
caracteristique de l'esthetique fasciste. 

Roberta Pearson et William U ricchio - «English, Italian and American Shake­
spearean Cinema in the U nited States: Differences in Signifying Practices and Recep­
tion» - montrent que le cinema italien influence le c8te grand spectacle du cinema 
americain clont les spectateurs sont friands {mises en scene a Venise, dans des palaces 
italiens etc ... ). 

L'existence supposee d'une esthetique nationale ou d'une specificite propre a tel 
ou tel cinema a ete discutee. La question du developpement du cinema comme in­
vention exploitee dans le cadre strictement national a suscite des reponses de type 
culturel: Myriam Tsikounas - «Influences etrangeres sur le cinema tsariste 
{1905-1917)» - a parle des contraintes du modele litteraire pour le cinema tsariste 
produisant des melanges heteroclytes d'orientalisme et d'exotisme et des recits sou­
vent orientalises (les realisateurs rosses montrent d'ailleurs l'Europe et le reste du 
monde comme vieux et depasses, precieux et futils, l'espace de l'occident est trouble, 
bourgeois, austere, les aristocrates y sont dechus contrairement aux aristocrates paisi­
bles et travailleurs de Russie); Rashit Yangirov - «The «Ethnic Accent» in the Early 
Russian Cinema» - a mis l'accent sur le profit qu'a tire le cinema rosse de !'extreme 
diversite des langues et des ethnies et de l'illettrisme de ses publics: les rosses ont tres 
t8t pris consience du c8te universel du langage cinematographique et s'en sont servi 
notamment a des fins d'education; Youri Tsiviane - «Nationality as a Component 
of Style: Russians in Russian Films» - a parle de la nationalite comme composante 
de la reception dans le cinema rosse clont les publics font montre d'un interet narci­
ciste, d'ou un cinema ethnocentriste et vernaculaire {les productions etrangeres essay­
ant meme d'avoir l'air le plus autochtones possibles en slavisant notamment les 
noms propres); Richard Abel parlant du cinema americain a evoque les contraintes 
morales comme ideal concretise par la censure; Antonia Lant - «Egypt in Early Ci­
nema» - et Leonardo Quaresima ont egalement aborde cette question de l'esthe­
tique nationale; Andre Gaudreault a mis l'accent sur le developpement des formes 
filmiques en rapport avec la narrativite et a pose la question de l'existence d'un trait 
forme! qui serait specifiquement national. Pour lui, cette specificite serait a inscrire 
dans la tradition des loisirs et des codes moraux propres a chaque pays, il replace ainsi 
le travail caracteristique du cinema anglais sur le cadre dans la tradition de la lanterne 
magique a finalite educative. 

Gaudreault a, par ailleurs, bien montre la circulation de la figure de l'alternance 
des films comiques Pathe jusqu'a Griffith, soulevant l'inevitable question de l'in­
fluence. L'influence technique ou esthetique d'un film, d'un realisateur, d'une mai­
son de production, d'un genre ou meme d'une production nationale sur une autre a 
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ete evoquee. Dans une approche novatrice montrant l'interet de la contribution de 
l'histoire de l'art dans ces questions, Antonia Lant a developpe une hypothese icono­
graphique mettant en relation les representations conventionnelles renvoyant a l'idee 
d'Egypte dans les fictions des premiers temps. (Sujets de films, decors, costumes, 
eclairages). Si Douglas Riblet - «International Influences on «California Slapstick»» 
- a aussi pose la question de l'influence en l'appliquant a des cas particuliers, Paolo 
Cherchi Usai - «On the Concept of «Influence» in Early Cinema» - a d'emblee 
pose un doute methodologique sur l'application du concept d'influence pour le ci­
nema des premiers temps en soulignant le changement de son sens suivant le champ 
dans lequel il s'applique. Ouvrant alors un large debat, Paolo Cherchi Usai a parle de 
la multiplicite des modes d'influence du cinema de l'epoque, de la necessite de les lier 
a la notion de style avec une methode de recherche precise reunissant les demarches 
de l'historien et du critique. 

Michael Allen et Thomas Elsaesser - «Comparative Style Analysis for Europe­
an Films (1910-1918)» - ont justement presente une technique d'analyse statistique 
informatique permettant de voir, a partir de decoupages systematiques des films, 
comment les combinaisons evoluent. La capacite de calcul statistique et de represen­
tation graphique permet une mise en perspective des types de modeles qui existent 
selon differentes variables choisies (notamment les questions de la logique de la nar­
ration). Ils ont souligne l'utilite de ce type d' outil pour la recherche sur le cinema des 
premiers temps au niveau international. Michael Allen a plus particulierement pre­
sente une application du systeme sur trois longs metrages de Griffith. 

Finalement, la plupart des intervenants ont contribue a soulever cette question 
de base: peut-on definir un modele esthetique national et comment s'exporte-t-il? 
Michel Marie dans son allocution de cloture du Colloque - «Aspects de l'interna­
tionalite: premier bilan» - a remarque qu'il s'agissait du «phenomene general d'in­
tertextualite culturelle entre pays, probleme bien connu en litterature comparee, 
mais insuffisamment degage de la notion d'influence; celle-ci etant trop liee a l'ideo­
logie romantique de l'originalite et de l'inspiration individuelle, eile se trouve large­
ment inadequate dans l'etude des productions de masse. Plutot que de parler 
d'influence, ce qui suppose une unidirectionalite, il me semble preferable de parler 
de circulation des sujets des figures». 

Toutes les communications ont clone tourne autour de la binationalite ou de la 
multinationalite, une seule s'est concentree sur l'universalite de l'image du cinema 
muet. Apropos de la gestuelle, Sabine Lenk et Frank Kessler - «L'internationalisme 
du geste dans le cinema des premiers temps» - ont rappele que ce cinema des 
origines a fonctionne sur le mythe de l'esperanto visuel a travers le langage plus uni­
versel et naturel du geste en comparaison au cote national et culturel des langues. 
Cette conference, donnee le dernier jour, a ainsi montre une toute autre maniere de 
comprendre l'internationalite en l'elargissant a l'universalite du «cinema comme mo­
yen d'expression qui ne connah ni les frontieres ni les barrieres erigees par les langues 
verbales». 
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Chaque conference a donne lieu a une discussion permettant l'echange des 
points de vue, des questions et des informations entre chercheurs. 

Mais si ces echanges ont confirme l'importance de l'histoire economique et 
factuelle, des strategies de production et de diffusion, des relations commerciales 
internationales, et ont contribue a la constitution de filmographies de plus en plus 
exhaustives, l'etude esthetique et culturelle des relations entre cinematographies 
nationales n'a pas ete assez poussee. Ce clont Michel Marie parle en termes de 
«frilosite methodologique qui se traduit par le triomphe du positivisme historique 
{se demandant s'il s'agit la d'une apprehension vis-a-vis de la demarche inter­
pretative)». Notant la remarquable prudence avec laquelle se construit l'histoire du 
cinema des premiers temps, il souhaite «plus d'audace aux chercheurs des generations 
ulterieures au risque du delire d'interpretation, la recherche progressant aussi 
souvent gclce aux hypotheses les plus hardies». 

Mais bien sur ce n'est pas en un colloque que l'on peut faire le tour d'une 
question et encore moins d'un theme aussi vaste par definition que celui de l'interna­
tionalite dans le cinema des premiers temps, et si cette rencontre a parfois manque de 
cohesion, elle aura en tous cas permis d'entrevoir le large spectre des entrees metho­
dologiques possibles, d'asseoir certaines hypotheses et de poser des questions impor­
tantes. 

Les colloques de DOMITOR, seule association internationale de chercheurs en 
cinema, sont des lieux de rencontre qui sont le reflet de la progression de la recherche 
et de son caractere international et interdisciplinaire. 

La confrontation des travaux menes montre une fois de plus que la cooperation 
a l' echelle internationale est indispensable et les echanges fructueux. Cela fait bien 
partie des objectifs deDOMITOR que de favoriser ces rencontres, temoignages de la 
reelle Association de ses membres pour, comme le rappelle Andre Gaudreault dans 
son allocution d'ouverture, «ce cinema des premiers temps contre l'oubli duquel 
nous travaillons tous jour apres jour». 

1 Actes du Premier Colloque International de 
DOMITOR: Une invention du diable? Cinema 
des premiers temps et religion, sous Ja direction de 
Roland Cosandey, Andre Gaudre;iult et Tom 
Gunning, Presses de l'Universite Laval/Payot, 
Lausanne 1992. 
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2 Actes du Second Colloque de DOMITOR: 
Cinema sans frontieres, aspects de l'internationalite 
dans le cinema mondial 1896-1918, sous Ja direc­
tion de Roland Cosandey, Payot, Lausanne, au­
tomne 1993 (a paraitre). 
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